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Débits : Le débit de base des cours d’eau est inférieur à leur médian voire passe sous le seuil du

décennal sec sur la quasi-totalité du bassin.
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les canaux du Morvan, à un niveau anormalement bas sous l’effet d’une faible recharge hivernale et

de la sécheresse actuelle. 

Nappes : Les taux de remplissage des nappes sont très faibles sur les parties amont du bassin et

majoritairement de normal à faible sur le reste du bassin.

Restrictions : Au 13 août 2019, les 3/4 des départements du bassin Loire Bretagne sont touchés par

un arrêté  de restriction des usages de l’eau,  consécutive à une forte  dégradation de la situation

hydrologique, notamment suite à la canicule de fin juin

Synthèse et  perspectives  :  En cet été 2019, on note un déficit  de la pluviométrie cumulée depuis

septembre 2018, des débits de base des cours d’eau inférieurs au médian voire à leur décennal sec,
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La pluviométrie de juillet 2019 a été de déficitaire à très déficitaire sur le bassin à l’exception de l’axe

ligérien à l’amont de Roanne.
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Pluviométrie du mois de juillet 2019
rapport aux normales
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Sur la période septembre à juillet, la

pluviométrie  cumulée  sur  le  bassin

amont  de  la  Loire  reste  déficitaire,

avec  un  déficit  plus  marqué  sur

l’amont du bassin.

Pluviométrie cumulée sur l'année hydrologique
(de septembre 2018 à juillet 2019)  rapport aux normales

Pluviométrie efficace cumulée sur l'année hydrologique
(de septembre 2018 à juillet 2019)  

Le cumul des pluies efficaces à partir du

début  de  l’année  hydrologique  2019

reste positif sur le bassin Loire-Bretagne

sauf sur la vallée de l’Allier  à l’amont

de Moulins.
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Hydraulicité des cours d’eau – juillet 2019

Débit de base des cours d’eau – juillet 2019

Depuis cinq mois, le débit de base des cours d’eau est

inférieur à son médian et souvent au décennal sec sur

la quasi-totalité du bassin. 

En juillet 2019, l’hydraulicité des cours d’eau est faible à très faible.



Au 13 août 2019, sur les 36 départements du bassin

Loire-Bretagne,  31 départements sont touchés par un arrêté de restriction d’eau dont 23 arrêtés de

crise, à comparer aux 39 départements concernés par un arrêté de crise au niveau national.  Ces arrêtés

sont consécutifs à une forte dégradation de la situation hydrologique.

A la même date, en 2017, 29 départements étaient touchés par un arrêté de restriction d’eau dont 13 par

un arrêté de crise.

Pour des analyses et des historiques plus détaillés, 

se reporter aux bulletins des DREAL des régions du bassin :

Bourgogne-Franche-Comté Normandie
Bretagne Auvergne Rhône Alpes
Centre-Val de Loire Pays de la Loire
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http://www.pays-de-la-loire.developpement-durable.gouv.fr/bulletins-de-situation-r490.html
http://www.centre.developpement-durable.gouv.fr/bulletins-regionaux-de-situation-hydrologique-et-r964.html
http://www.auvergne-rhone-alpes.developpement-durable.gouv.fr/les-bulletins-mensuels-de-situation-hydrologique-a15595.html
https://geobretagne.fr/m/?layers=dreal_b:hydrometrie_qmj&title=Situation+hydrologique
http://www.normandie.developpement-durable.gouv.fr/hydrometrie-et-hydrologie-r275.html
http://www.bourgogne-franche-comte.developpement-durable.gouv.fr/bulletins-hydrologiques-r2445.html


Les graphiques des pages suivantes (débits moyens 

journaliers comparés aux courbes 

de référence : valeurs médianes, et débits 

de référence secs et humides de fréquence 

quinquennale) montrent l'évolution des débits 

depuis septembre 2018 sur six stations du bassin. 

Parmi celles-ci, la station de la Loire à Gien 

est fortement influencée par des barrages durant 

l'étiage ; les cinq autres stations ne sont pas 

ou peu influencées.

Les  débits  moyens  journaliers  aux  cinq  stations  disponibles  sont  au  niveau  de  leurs  débits

quinquennaux secs en juillet 2019 hormis l’Allier à Langogne, qui reste toutefois sous son médian.
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Débits des cours d'eau



DREAL de bassin Loire-Bretagne – Bulletin de situation hydrologique fin juillet 2019 p.7

l'Hyères à Trebrivan données juillet 2019 indisponibles

L'Allier à Langogne

La Loire à Gien
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la Sauldre à Salbris

L’Huisne à Montfort le 
Gesnois

L’Huisne à Montfort le Gesnois

la Sèvre Nantaise à Tiffauges



- Loire et Allier (voir graphiques page suivante) : situation hebdomadaire

- Villerest :  Du 1er juin au 15 août, la retenue est gérée à la cote de 315,30 m NGF (c’est-à-dire entre

314,8 et 315,30 m NGF). Cette année, en raison de l’absence de pluie, la cote de gestion n’a été atteinte

que le 16 juin. Le soutien d’étiage a débuté le 29 juin 2019.

Au 31 juillet 2019, la retenue était remplie à 73 % (94,5 Mm³). Le volume déstocké pour le soutien des

objectifs en Loire est égal à 33,8 Mm3 en juillet 2019.

-  Naussac : Du 1er juin au 31 août,  la  cote  maximale  d’exploitation  est  égale  à 944,5 m NGF (soit

185,2 Mm3), conformément à l’arrêté n°2013 -156 -0002 en date du 5 juin 2013. Le soutien d’étiage sur

l’Allier a commencé le 24 mai. En juillet, il s’est poursuivi durant tout le mois, soit au total 31 jours de

soutien d’étiage. Le débit maximum sortant a été égal à 10,5 m3/s du 22 au 24 juillet. Du 1er au 31 juillet,

la cote de la retenue a baissé de 2,32 m soit 22,27 Mm3. Durant ce mois, la dérivation du Châpeauroux

n’a pas été activée et aucun pompage n’a été effectué

Au 31 juillet 2019, la retenue était remplie à 82 % (152,3 Mm³).
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Situation des retenues (soutien d'étiage et eau potable) fin juillet 2019

http://www.centre.developpement-durable.gouv.fr/dernier-bulletin-infoloire-a422.html


Les courbes "plafond" correspondent, pour Naussac à la capacité maximale autorisée en fonction des périodes à risque de crue,
et pour Villerest au schéma d'exploitation conditionné par sa double fonction de soutien d'étiage et d'écrêtement de crue. Les
courbes "plancher" sont des courbes "guide" pour le soutien d'étiage.
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La carte ci-dessous présente de façon synthétique la situation et la tendance des nappes sur lesquelles des

chroniques suffisamment longues ont permis de définir des indicateurs représentatifs. 

Nota : 
1 - la recherche d'homogénéité à l'échelle du bassin pour tous les indicateurs affichés peut conduire, par effet de seuil, à des 
différences, que ce soit en tendance ou en classe, avec les cartes et analyses publiées à l'échelle régionale ou locale ;
2 - la situation détaillée de chaque indicateur, les éléments méthodologiques et la carte en grand format, 

sont consultables sur le site de la DREAL Centre-Val de Loire

Les taux de remplissage des nappes sont très faibles sur la zone amont du bassin, avec une tendance à la
baisse et majoritairement de normale à faible sur le reste du bassin.
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Situation des ressources en eaux souterraines fin juin 2019

http://www.centre.developpement-durable.gouv.fr/situation-des-indicateurs-de-a1209.html
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1 INTRODUCTION 
 
Le Bulletin de Situation Hydrologique (BSH) de Bassin des DREAL (Direction Régionale de 
l'Environnement, l'Aménagement et du Logement) décrit l'état des ressources en eau d’un bassin à une 
date donnée. Il est constitué d’un ensemble de cartes, de graphiques d’évolution et de leurs 
commentaires qui présentent la situation quantitative des ressources en eau du bassin selon des grands 
thèmes (pluies efficaces, débits des cours d’eau, niveau des nappes souterraines, état de remplissage 
des barrages-réservoirs, milieux aquatiques). Il peut également fournir une information synthétique sur 
les arrêtés préfectoraux pris pour limiter les usages de l’eau durant la période d’étiage. 
 
L'objectif de la contribution AFB au BSH de Bassin des DREAL est de mettre à disposition, auprès des 
principaux acteurs de l’eau du bassin, 
 
- d’une part, les observations collectées dans le cadre de l’observatoire national des étiages (ONDE) 

qui vise à apporter de l’information sur l’évolution quantitative des ressources en eau sur des 
secteurs où il n’existe actuellement pas de réseaux de suivi 

 
- d’autre part, les conséquences des conditions hydro-climatiques remarquables sur les habitats et le 

fonctionnement des milieux aquatiques. 
 
Cette contribution s'appuie en propre sur le réseau ONDE constitué de 5 campagnes d'observation des 
écoulements centrées sur la dernière décade de chaque mois, entre fin mai et fin septembre. Ce suivi 
couvre la période d'étiage habituellement observée sur le bassin Loire-Bretagne. Le cas échéant, les 
observations mensuelles se poursuivent au-delà du mois de septembre, tant que les écoulements ne 
sont pas rétablis sur 80 % des stations dans les départements où persiste ce niveau de déficit. 
 
 

2 ETAT DE L’ECOULEMENT DANS LES COURS D’EAU 
 

A. Informations générales relatives au déroulement des campagnes d’acquisition 
des données 

Les stations d'observations du réseau ONDE sont majoritairement positionnées en tête de bassin pour 
apporter de l’information sur les situations hydrographiques non couvertes par d’autres dispositifs 
existants (30 stations par département à minima). Sur le terrain, le niveau d'écoulement des cours 
d'eau est apprécié visuellement selon 3 modalités de perturbations d'écoulement : 
 
- ‘écoulement visible' : correspond à une station présentant un écoulement continu - écoulement 

permanent et visible à l'œil nu. 
 
- 'écoulement non visible' : correspond à une station sur laquelle le lit mineur présente toujours de 

l'eau mais le débit est nul. 
 
- ‘assec’ : correspond à une station à sec, où l'eau est totalement évaporée ou infiltrée sur plus de 

50% de la station. 
 
Le réseau ONDE s’organise selon deux types de suivis : un suivi usuel (au milieu de chaque dernière 
décade du mois, le 25 ± 2 jours, entre fin mai et fin septembre) et un suivi complémentaire (déclenché 
selon la situation locale à initiative des acteurs locaux).  
 
Pour plus d’information :  
http://www.reseau.eaufrance.fr/ressource/note-technique-onde-accompagnant-courrier-deb 

http://www.reseau.eaufrance.fr/ressource/note-technique-onde-accompagnant-courrier-deb
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Département
Date de 

l'observation
Indice

Demande des 

services de l'Etat

Côte-d'Or 15/07/2019 7,17 Oui

05/07/2019 7,06 Non

17/07/2019 4,26 Non

18/07/2019 4,26 Non

Haute-Vienne 10/07/2019 9,67 Oui

10/07/2019 7,9 Oui

11/07/2019 7,9 Oui

11/07/2019 NA Oui

12/07/2019 NA Oui

Loire-Atlantique 10/07/2019 5,83 Oui

Nièvre 08/07/2019 6,5 Oui

Puy-de-Dôme 15/07/2019 8,46 Oui

Saône-et-Loire 11/07/2019 8,92 Oui

Vendée 08/07/2019 5,33 Oui

Creuse

Ille-et-Vilaine

Indre-et-Loire

B. Situation des écoulements  

 Rappel de la situation et suivis complémentaires ONDE 
 
La sécheresse 2018 particulièrement prononcée s’est installée dans la durée avec des cours d’eau de 
tête de bassin versant qui ont peiné à retrouver leur niveau d’écoulement jusque fin décembre 2018 
pour certains. Sur la période de septembre 2018 à mars 2019, le déficit pluviométrique de l’ordre de 
30% sur le bassin Loire Bretagne n’a pas permis une recharge hivernale suffisante des nappes. Les 
cours d’eau de tête de bassin versant entament la période d’étiage avec des écoulements 
particulièrement bas pour la période. Les résultats de la campagne ONDE du mois de mai présentent 
les plus bas niveaux d’écoulement depuis la mise en place du réseau en 2012. Cette situation de 
dégradation des niveaux d’eau s’est poursuivie malgré les précipitations sur les deux premières 
décades de juin.  
De nombreux suivis complémentaires ont été mis en place durant le mois de Juillet, tous à la demande 
des services de l’état hormis les trois suivis effectués dans le département de la Creuse. Sur la période 
du 5 au 15 juillet, des suivis complémentaires ont ainsi été effectués dans les départements suivants : 
Côte-d’Or, Haute-Vienne, Ille-et-Vilaine, Indre-et-Loire, Loire-Atlantique, Nièvre, Puy-de-Dôme, Saône-
et-Loire, Vendée (Tableau 1). 
Suite à des épisodes de fortes chaleurs alliées à l’absence de précipitations sur les deux premières 
décades de Juillet, on constate déjà des indices très bas pour plusieurs départements comme la 
Creuse (4,26), La Loire-Atlantique (5,83) ou encore la Vendée (5,33). 
 
 

 
Tableau 1: Dates d’observation et valeurs de l’indice ONDE des campagnes complémentaires  

réalisées en juillet  2019. 
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 Suivi usuel ONDE – Situation au 1er août 2019 

Il s’agit de la 3e campagne usuelle Onde réalisée sur l’année 2019. Sur l'ensemble du bassin, les 
campagnes ont été réalisées entre le 23 et le 26 juillet 2019, à l’exception du département de la Haute-
Loire qui a réalisé sa campagne plus tôt, le 19 juillet. A noter que les résultats des observations sur les 
stations des départements de la Charente-Maritime et des Deux-Sèvres (68 stations au total) n’étaient 
pas saisis dans la base nationale au moment de la rédaction de ce bulletin.  
 
Sur les 891 stations suivies lors de cette campagne, seulement 529 sont en écoulement visible, soit 
59% des cours d’eau. 10 % des cours d’eau présentent une rupture d’écoulement (90 stations) et 31% 
sont assecs. (272 stations). 

 
Figure 1: Carte des écoulements de la troisième campagne usuelle – situation au 1er août 2019. 

 
L’absence de précipitations et les fortes chaleurs de fin juin se sont poursuivies sur les deux premières 
décades de Juillet. Durant cette période, aucune précipitation n’a eu lieu sur la grande majorité des 
départements et un second épisode caniculaire est intervenu fin juillet, notamment le 25 juillet 2019 où 
de nombreux records historiques de températures ont été atteints (42°C à Romorantin, 41,4°C à 
Chartres et Châteauroux, …). L’épisode pluvieux étant intervenu entre le 25 et le 31 Juillet, son impact 
sur les écoulements ne peut être pris en compte sur les résultats de cette 3e campagne. 
 

Ces conditions climatiques exceptionnelles engendrent une diminution des débits et la situation 
continue de se dégrader par rapport au mois de juin. Globalement, l’ensemble du bassin de la Loire est 
affectée par ces assèchements, hormis les affluents situés les plus haut sur le bassin et la région de 
Bretagne qui semblent moins touchés. Parmi les 59% de cours d’eau encore en écoulement, 52 % 
d’entre eux présentent un écoulement visible mais faible, en limite de rupture. Le bilan pourrait encore 
s’aggraver avec les résultats des départements des Deux-Sèvres et de la Charente-Maritime, situés 
sur la zone du bassin la plus touchée par des ruptures d’écoulement ou des assecs. 
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C. Indice ONDE 

Un indice départemental ONDE est calculé uniquement si l’ensemble des stations du réseau a été 
prospecté. Fin juillet 2019, sur les 31 départements du bassin Loire-Bretagne pour lesquels les 
données sont disponibles, seul le Finistère présente un indice de 10, contre 9 en juin 2019. Hormis 
cette exception, une diminution de l’indice plus ou moins importante est observée en juillet sur tous les 
autres départements. Parmi eux, 7 départements ont des indices variant entre 8,33 (Indre-et-Loire et 
Orne) et 9.5 (en Haute-Vienne) (Figure 2 et Tableau 2), témoignant d’écoulements encore visibles sur 
une majorité des stations suivies. 13 départements (42%) subissent en revanche une perte de 3 points 
sur l’indice entre le dernier indice enregistré (mai ou juin) et celui de Juillet 2019, traduisant une forte 
dégradation des écoulements sur les 2 derniers mois.  
 
Comme en juin 2019, les indices les plus bas (inférieur à 5) sont observés dans la partie centrale du 
bassin - l’Allier, le Cher, la Creuse, la Côte-d’Or, la Nièvre, le Loiret et  le Loir-et-Cher – mais aussi sur 
la partie aval de la Loire (Loire-Atlantique, Maine-et-Loire et Vendée) où les indices ont le plus 
nettement diminuées (plus de 5 points entre les deux derniers résultats). 
C’est la première fois depuis 2012 que des indices aussi bas sont observés dès le mois de Juillet. Trois 
départements ont des indices inférieurs à la référence la plus basse observée lors des campagnes 
usuelles depuis 2012 (août 2017 en Loire-Atlantique avec un indice de 3,67) : Le Maine-et-Loire (3,5), 
la Creuse (3,24) et la Vendée (3,17 - nouvelle valeur référence). 

Figure 2 : Représentation cartographique de l’indice ONDE (suivi usuel) au 1er août 2019. 

 

Tableau 2 : Valeurs des indices ONDE par département – Campagne juillet 2019. 

Département
Indice mai 

2019

Indice juin 

2019

Indice juillet 

2019
Département

Indice mai 

2019

Indice juin 

2019

Indice juillet 

2019

Allier 10 9,5 3,67 Loire 10 10 6,5

Ardèche 10 10 7,67 Loire-Atlantique 9,83 4

Cantal 10 10 6,33 Loiret 6,8 4,26

Charente 9,88 9,88 7,88 Loir-et-Cher 9,48 8,62 4,48

Cher 9,17 7,74 3,93 Lozère 10 10 8,71

Côte-d'Or 8,33 3,67 Mayenne 10 6,56

Côtes-d'Armor 9,85 9,85 8,97 Maine-et-Loire 9,67 3,5

Creuse 10 10 3,24 Morbihan 10 10 9,12

Deux-Sèvres 10 9,66 Nièvre 9 8,17 4,17

Eure-et-Loir 9,76 9,4 7,98 Orne 10 10 8,33

Finistère 10 10 10 Puy-de-Dôme 9,87 9,74 7,05

Haute-Loire 10 10 9,06 Rhône 10 9,38 7,66

Haute-Vienne 10 10 9,5 Saône-et-Loire 10 9,73 7,16

Ille-et-Vilaine 10 10 6,45 Sarthe 9,38 8,44 6,41

Indre 9,23 8,72 6,41 Vendée 10 3,17

Indre-et-Loire 10 9,79 8,33 Vienne 9,38 9,18 7,16
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D. Evolution de la situation par rapport aux campagnes précédentes 

Fin mai 2019       Fin juin 2019 

Fin juillet 2019 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 3 : Comparaison des modalités d’écoulements observées sur le suivi usuel ONDE  
entre le mois de mai 2019  et juillet 2019. 

 
Comme mentionné précédemment, la situation hydrologique s’est dégradée depuis la fin du mois de 
mai. Fin mai 2019, 4% des cours d’eau suivis présentaient des ruptures d’écoulement ou des assecs. 
Ce chiffre  est ensuite monté à 9% fin juin en raison de manque de précipitations et des températures 
atmosphériques élevées. Cette dégradation s’est accentuée très rapidement en Juillet, avec un second 
épisode caniculaire, faisant monter à 41% la part des stations en rupture d’écoulement (10%) ou hors 
d’eau (31%). 
 
Concernant les stations dont les écoulements sont encore visibles (59%), la part présentant un 
écoulement faible a également augmenté, passant de 30 % en juin à 52% en juillet.  
 
  

2,3 % Assec 

1,4 % Ecoulement non visible 

5,3 % Assec 

3,3 % Ecoulement non visible 

31 % Assec 

10 % Ecoulement non visible 
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E. Comparaison interannuelle 

Figure 4 : Cartes présentant une comparaison interannuelle des situations des écoulements à la même période.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  

1
er

 août 2014 

1er août 2014 1er août 2015 

1er août 2016 1er août 2017 

1er août 2018 1er août 2019 

31 % Assec 

10 % Ecoulement non visible 
8 % Assec 

6 % Ecoulement non visible 

17 % Assec 

6 % Ecoulement non visible 

3 % Assec 

6 % Ecoulement non visible 

14 % Assec 

8 % Ecoulement non visible 
5 % Assec 

4 % Ecoulement non visible 
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La situation hydrologique observée fin juillet 2019 est la plus critique des situations observées depuis la 
mise en place du réseau ONDE en 2012. Elle est donc bien moins favorable aux milieux aquatiques 
que celles des années précédentes. En juillet 2017, année sèche marquée par des étiages précoces et 
marqués, 164 stations étaient hors d’eau (17%). Pour juillet 2019, c’est plus de 100 stations 
supplémentaires (272 exactement, soit 31%) qui ont été caractérisées en assecs. 
  
La situation est également plus dégradée que les précédentes périodes les plus défavorables, 
enregistrées en août 2017 (26% de stations assecs) et septembre 2018 (25%). Depuis 2016, les 
étiages sont de plus en plus marqués et les assèchements de petits cours d’eau ne cessent 
d’augmenter chaque année. Cependant, ces résultats n’ont jamais été observés aussi tôt sur la période 
estivale et pourraient être très défavorables aux organismes aquatiques si la situation continue de se 
dégrader sur les mois d’août et de  septembre. 
 
Figure 5 : Cartes présentant une comparaison des trois situations les plus défavorables, en termes d’écoulement, sur 
la période 2012-2019. 
 

 
 

 
 
 
  

1
er

 août 2018 

Août 2017 
Septembre 2018 

Juillet 2019 

31 % Assec 

10 % Ecoulement non visible 

25 % Assec 

7 % Ecoulement non visible 
26 % Assec 

10 % Ecoulement non visible 
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3 IDENTIFICATION DE FAITS MARQUANTS SUR LE 
FONCTIONNEMENT DES MILIEUX AQUATIQUES 

 

Cette partie vise à identifier des observations sur les milieux aquatiques en lien avec les conditions 
hydro-climatiques. Elle n’a pas vocation à être exhaustive et est alimentée à partir d’observations liées 
aux autres missions des agents AFB. 

 
 Fortes diminutions des débits sur les grands cours d’eau et phénomènes 

d’eutrophisation importants (algues, herbiers, cyanobactéries) 

Les températures élevées sur la Loire enregistrées en juin ont continué d’augmenter sur le mois de 
Juillet, notamment lors du deuxième épisode de canicule, avec une mesure maximum de 32,7°C 
enregistrée le 25 juillet 2019 à Orléans (Pierre Steinbach). Une eau à 30,7°C a également été 
enregistrée la veille plus en aval à Cande sur Beuvron (Frédéric Chassier). 
Les phénomènes d’eutrophisation, avec un développement important des herbiers et des algues, ont 
été observés un peu partout sur le bassin durant le mois de juillet. 
Le nombre important de grèves exondées en bordure de Loire témoigne d’une forte diminution des 
niveaux d’eau,  avec « une présence d’algues en état de décomposition avancée et une odeur 
putride » (Claire Bramard). 
 

  
 
 
 

 
 
 
 
 

  

©L. Boutet Berry 

Le Cher à Tours (37), le 09/08/19 

 

La Loire à Bréhémont (37), 
 le 28/07/19 

 

©M. Bramard 

Développement de jussies sur la 
Loire à Bréhémont (37), le 28/07/19 

 

©M. Bramard ©F. Chassier 

Le Cher à Ange (41), fin juillet 
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 Exemple d’article paru dans la République du Centre le jeudi 11 juillet 2019 – Edition Loiret (45)  

 

 
 
  

©J.M. Laurent 

L’Indre à Châteauroux (36), 
 le 16 juillet 

 

©M. Colombey 

La Loire à Orléans (45), fin juillet 

©M. Bramard 

Dépérissement d’arbres sur une 
zone humide en bordure de Loire à 

Langeais (37), le 28 juillet 2019 

Crâne de silure mort retrouvé en bordure 
de Loire à Bréhémont (37) 

©M. Bramard 
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 Assèchements de petits cours d’eau 

La plupart des services départementaux de l’AFB ont pu constater, sur le bassin Loire, un nombre 
important de cours d’eau à sec ou en rupture d’écoulement, y compris sur des stations ONDE qui, 
depuis 2012, présentaient toujours un écoulement visible. 

 

 
 
 
 
 

 Exemple dans le département de l’Allier (Loïc TAMIAN, SD AFB 03) 
« La situation est très inquiétante, pour mémoire le niveau de l’indice ONDE (aujourd’hui à 3,67) n’était 
jamais descendu en dessous de 6 dans le département depuis la création du réseau en 2012.  
Nous avons également eu l’occasion de constater fortuitement des assecs sur les rivières plus 
conséquentes suivantes : Jolan à Cusset, Vouzance à Neuilly en Donjon,  Bieudre.» 

 
 Exemple dans le département du Cher (Patrice VAN BOSTERHAUDT, SD AFB 18) 

« La situation globale s’aggrave encore, ce qui est corroboré par les observations concernant certains 
cours d’eau à sec. » 
 

 Exemple dans le département du Loir-et-Cher (Marc DE MARIA, SD AFB 41) 
« La situation hydrologique  est de plus en plus critique sur l’ensemble des cours d’eau, de nombreux 
points  du réseau ONDE sont à sec. » 

 
 Exemple dans le département du Loiret (Marine Colombey, SD AFB 45) 

Le cours d’eau de l’Ardoux est à sec. On peut observer des poches d’eau où se réfugient les poissons 
survivants. Le point ONDE sur la Mauve de Montpipeau est également à sec pour la première fois 
depuis 2012. Le Cosson est à son niveau le plus bas depuis 2012, soit 53 l\s. La Loire est également à 
un niveau historiquement bas (36m3\s). 
 

 
 
 

La mauve de Montpipeau (45)  
à sec fin juillet 

 

©M. Colombey 

Le Cosson (45) avec un débit 
mesuré de 53l/s 

©M. Colombey 

La gargilesse à sec à Orsennes (36), 
 fin juillet 

 

©J.M Laurent 

Barrage de castor à sec sur le 
 Vieux Cher (37) 

©L. Guillaud 
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 Exemple dans le département de l’Indre-et-Loire (Laurent Guillaud, SD AFB 37) 
« Tous les cours d’eau sont au plus bas. Prolifération d’algues en particulier sur la Vienne et l’Indre, 
nombreux ruisseaux à sec ou presque avec présence de pompage / forages. Assèchement des cours 
d’eau affluents de la Vienne. » 

 

 
 

 

 

 
 

 

 
 

 

  

Ruisseau de Parcay (37) à sec. 
Présence de plusieurs dizaines 

d’écrevisses de Louisiane le 26/06.  
Pas de trace visible le 24/07. 1 pince 

retrouvée. 

 

La jussie (forme terrestre) se développe 

sur l’ensemble du linéaire prospecté 

(200 mètres) 

Présence importante d’algues sur l’Indre (37) 

Prolifération d’herbiers et d’algues sur la Vienne à 
Pouzay, fin juillet 2019 

Le Lathan (37) à sec. 

©L. Guillaud 

©L. Guillaud 

©L. Guillaud 

©L. Guillaud 
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 Mortalités de poissons et écrevisses 

La forte diminution des débits sur le mois de juin et juillet ont engendré d’importantes ruptures 
d’écoulements et assèchements de cours d’eau, avec comme conséquences plusieurs mortalités de 
poissons et d’écrevisses. Sur les plus grands cours d’eau, des populations de poissons se sont 
réfugiées sur les zones les plus profondes et plus fraiches, ou bien sur les zones restantes en eau. Des 
situations inhabituelles ont ainsi été observées sur le terrain par les agents de l’AFB. 
 

 
 

 
 

 Exemple dans le département du Loiret (Dominique Bard, SD AFB 45) 

Une mortalité importante de poissons (carpes, pseudorasbora, poissons-chats, perche-soleil, 
carassins) a été observée sur une gravière gérée par la Maison de la Loire de Jargeau, située en 
bordure de Loire dans le Loiret. Cette mortalité, une première sur le site, fait vraisemblablement suite 
au passage orageux du 25 juillet. Des renards, mouettes et goéland semblent profiter de la situation en 
s’alimentant des poissons morts.  
 

 
 

 
 
Sur la Loire où la température de l’eau est montée à plus de 32°C, un regroupement de grandes aloses 
en aval d’Orléans a également été observé sur un contexte particulier de sources maintenant une 
température plus fraiche (Jules Cugnart, AFB SD28). 

 
 Exemple dans le département du Loir-et-Cher (Frédéric Chassier, SD AFB 41) 

- «  Information de pêcheurs sur la LOIRE nous signalant des mortalités de « petites lamproies » 
(espèces non déterminées) dans des poches d’eau en cours d’assèchement sur la LOIRE. » 

- « Mortalité de poissons sur le canal du Berry sur des portions en cours d’asséchement ». 

 

  

Renard en train de s’alimenter d’une carpe morte en 
bordure d’une gravière.  

 

Ecrevisse et lamproies de planer agonisantes sur la Gargilesse (36) 

 

©J.M Laurent 
©J.M Laurent 
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 Exemple dans le département du Cher (Benoit Vales, SD AFB 18) 

Une mortalité d’écrevisses à pieds blancs a été découverte par un riverain sur le ruisseau de la 
Verrerie, affluent de la Grande Sauldre. Après avoir prospecté le ruisseau, le service départemental a 
confirmé les mortalités de l’espèce et la situation inquiétante du ruisseau qui subit des ruptures 
d’écoulement et des assèchements sur une partie de son linéaire. Au total, ce sont plus de 50 individus 
morts (comptage non exhaustif) qui ont été retrouvé sur le cours d’eau, avec la présence également 
d’écrevisse américaine. Des individus vivants ont néanmoins été observés sur une partie amont encore 
en eau. Des suivis complémentaires seront effectués à l’automne afin de savoir si la population 
d’écrevisse est toujours présente.  

 
 

 

 Prélèvements et arrêtés de restrictions 

Au premier août 2019, sur les 33 départements du bassin Loire-Bretagne, 29 d’entre eux ont pris un 
arrêté de restriction d’eau pour limiter les prélèvements, dans le but de préserver les ressources en 
eau. Six départements ont  pris un arrêté relatif aux eaux souterraines. Seuls trois départements de la 
Bretagne – le Finistère, les Côtes d’Armor et le Morbihan – moins touchés par la situation de 
sécheresse n’ont pas pris d’arrêtés de restriction. 

 
 Exemple d’article paru dans l’ECHO de la Creuse, le 11 juillet 2019 
  

 

©J. Jarry 

Mortalités d’écrevisses sur le ruisseau de la Verrerie (18) 
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4 SYNTHESE 
 
 

 
Malgré les précipitations intervenues début juin, les températures élevées - notamment avec deux 
épisodes caniculaires – et l’absence de précipitations sur la fin du mois de juin et le mois de juillet ont 
engendré une forte chute des débits. La situation hydrologique continue donc de se dégrader 
rapidement et dépasse les valeurs références de 2017 et 2018 en termes d’assèchements des cours 
d’eau. Les importants phénomènes d’eutrophisation et d’apparition de cyanobactéries se sont 
poursuivis sur le mois de juillet. Cette situation alarmante a entrainé plusieurs mortalités de poissons et 
d’écrevisses sur différents cours d’eau. Face à ces constats, de nombreux arrêtés de restriction des 
usages de l’eau sont en cours sur les départements du bassin de la Loire. 
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